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INTRODUCTION

Le chabot commun (Cottus gobio L., 1758) est
un petit poisson benthique de la famille des Cotti-
dés. Il est bien représenté en Europe centrale
(SMYLY, 1957; MILLS & MANN, 1983; LELEK,
1987), où les populations de cette espèce n’ont pas
fait l’objet de repeuplement et d’introductions arti-
ficielles et présentent deux formes micro–parapatri-
ques ayant des exigences écologiques très différen-
tes. De ce fait, c’est une espèce modèle, idéale pour
l’étude de l’histoire de la colonisation des écosystè-
mes d’eau douce de l’Europe centrale par les pois-
sons des eaux continentales, en particulier en ce qui
concerne les influences possibles des cycles des
glaciations pléistocènes. D’ailleurs, le séquençage
de l’ADN mitochondriale des spécimens récoltés et
l’analyse de réseaux phylogénétiques ont permis de
dresser une première image de la colonisation de
l’Europe par Cottus gobio (ENGLBRECHT et al.,
2000; VOLCKAERT et al., 2002; KNAEPKENS et
al., 2002). De plus, les distances moléculaires entre
les haplotypes ont permis de donner une tranche
d’âge approximative pour l’origine des diverses
populations. De même, SLECHTOVA et al. (2004),
dressent l’histoire phylogéographique et l’état taxo-
nomique du chabot commun et posent la question
sur le rôle joué par la barrière des Alpes sur la dis-
persion des poissons d’eau douce. D’un autre côté,
une étude récente sur les populations du chabot en
Allemagne (FREYHOF, communication person-
nelle), a montré qu’il existe, en réalité, deux espè-

ces de Cottus (Cottus sp. A et Cottus sp. B) qui en
plus de leur différenciation morphologique et géné-
tique, elles ont des potentialités différentes de colo-
niser des habitats aquatiques. Cottus sp. A vit dans
des rivières larges et relativement chaudes en été;
par contre, la deuxième espèce (Cottus sp. B) est
confinée en amont des petites rivières froides. Au
niveau de la zone de transition, entre les deux éco-
systèmes fluviaux, on ne trouve que des hybrides
entre les deux espèces. En effet, Cottus sp. A est
plus de stratégie r que l’espèce Cottus sp. B. et
donc, la première espèce est plus favorisée en
amont des affluents froids, alors que l’espèce Cot-
tus sp. B est plus adaptée aux larges rivières chau-
des. 

Il s’avére donc, nécessaire d’étudier des popula-
tions de Cottus sp. récoltées, plus particulièrement,
en Allemagne méridionale où les principales cana-
lisations européennes sont en contact le plus étroit
et où est supposée être la population fondatrice de
Cottus sp. et de là, la première colonisation de l’Eu-
rope centrale s’est produite par l’intermédiaire du
Danube inférieur (KONTULA & VAINOLA,
2001). En conséquence, certains auteurs
(ENGLBRECHT et al., 2000; HANFLING et al.,
2002) ont trouvé que les populations du chabot
commun du Rhin supérieur sont très distinctes de
celles du Rhin inférieur. Cette variabilité
inter–population serait due au fait que le Rhin infé-
rieur a été séparé du Rhin supérieur jusqu’il y a
approximativement 1 million d’années. D’autre

CONTRIBUTION A LA CARACTERISATION BIOLOGIQUE DES POPULATIONS 
DE COTTUS SP. (ACTINOPTERYGII, COTTIDAE) EN ALLEMAGNE

A. YAHYAOUI

ABSTRACT

BIOLOGICAL CHARACTERZATION OF COTTUS SP. POPULATIONS (ACTINOPTERYGII, COTTIDAE) IN
GERMANY. The bullhead, in all its geographical area, shows inter–populations variations. In the zone of our studies,
in Germany, the four Cottus sp. populations studied, in Ottersbach, Logebach, Giertshagener Bach and in Krabach,
show many different ecological requirements and each of these populations is characterized by its own average stan-
dard length (Ls). The comparison of this one two by two, shows significant differences (to 5 %), except between the
populations of Krabach and Giertshagner Bach where there are not significant differences (to 1%). The age of the bull-
head in the four studied habitats varies from 0+ to 4+ years and the Ls fluctuations amplitude, for the same age group,
are small: the different ages groups recover each others and the growth of length is strongly linked to an increase of
age. The studied Cottus sp. populations present the same growth with a slight advantage for the oldest fish of Logebach.
In this one, the proportion of the females is raised 71,7 % followed by the population of Krabach (71,1 %) and Otters-
bach (66 %). On the other hand, in the Giertshagener Bach population, the sex–ratio is balanced (47,9 % of males and
52,1 % of females).

Key Words: Cottus sp., population, length, weight, otolith, growth, sex–ratio, Germany.



part, un mélange de populations pendant la recolo-
nisation post–glaciaire a pu être détecté dans le
Rhin inférieur et ses affluents. Cependant, le
modèle général qui émerge de l’analyse de l’ensem-
ble des travaux sur cette problématique suggère,
qu’en Europe centrale, les cycles de glaciation
n’ont pas eu un impact important sur la structure
des populations de Cottus gobio.

Il nous apparaît donc, particulièrement intéres-
sant d’étudier ces populations par: 

1) leurs caractères biométriques et;
2) par leurs caractères bioécologiques (âge,

croissance, sex–ratio) afin d’actualiser les données
écobiologiques sur les populations de Cottus sp.
pour pouvoir identifier et caractériser clairement les
deux espèces que présente le chabot commun au
sein des populations des écosystèmes fluviaux d’Al-
lemagne méridionale. Cette étude, axée surtout sur
l’analyse de la croissance linéaire et pondérale,
l’établissement d’une relation taille–poids, l’étude
de l’âge par otolithométrie, permettra de mieux pré-
ciser l’adaptation aux différents habitats, les moda-
lités de croissance et le statut phylogénétique de ces
espèces.

MATERIEL ET METHODES

Certains paramètres morphométriques et otoli-
thométriques ont été analysés chez quatre popula-
tions du chabot (Cottus sp.) échantillonnées, par la
pêche électrique (FREYHOF, 1996), dans 4 sites
différents en Allemagne (le 4, 5, 6 et le 7 août 2003
respectivement à Logebach, l’Ottersbach, Krabach
et à Giertshagener Bach).

Les poissons de chaque prélèvement sont immé-
diatement identifiés, dénombrés, et seuls les indivi-
dus de Cottus sp. sont fixés à l’alcool 70°. Au labo-
ratoire, les paramètres suivants sont prélevés:

– la longueur standard (Ls), mesurée au mm près,
à l’aide d’un pied à coulisse électronique; 

– le poids (W), obtenu, à 0,001 g près, à l’aide
d’une balance électronique; 

– les otolithes: Les sagittae sont extraites de la
boîte crânienne à travers une incision pratiquée sur
la face dorsale de la tête, au niveau de la partie pos-
térieure de la boîte crânienne (YAHYAOUI, 1998;
YAHYAOUI, 1991). Puis, en vue de la détermina-
tion de l’âge des poissons, nous avons utilisé la
technique de ponçage et coloration (LECOMTE &
YAHYAOUI, 1989). Les otolithes ainsi préparés
sont observés, sous le stéréomicroscope, en
lumière réfléchie. La surface poncée révèle alors
des stries violettes (zones riches en fibres protéi-

ques, colorées par le Bleu de Toluidine) correspon-
dant au anneaux d’arrêt de croissance saisonnières.
Le comptage de ces stries permet de déterminer
l’âge du poisson. De plus, la mesure, sous la loupe
binoculaire équipée d’un micromètre oculaire, de
ces otolithes, du centre du nucléus vers le bord pos-
térieur qui correspond au grand rayon de l’otolithe
(Ry) puis du centre aux différentes stries (R1, R2,
R3,…,) considérées comme des stries annuelles,
permet d’une part, de déterminer la meilleure rela-
tion entre le rayon moyen des otolithes et la lon-
gueur du poisson et d’autre part, de rétrocalculer
les longueurs des poissons à chaque formation
d’annulus et d’établir donc, les courbes de crois-
sance des différentes populations de chabot étu-
diées.

Le sex–ratio: après mensurations et extractions
des otolithes, les viscères sont écartés, les gonades
sont isolées et le sexe de chaque individu est déter-
miné sous la loupe.

RESULTATS ET DISCUSSIONS

LONGUEUR STANDARD

La distribution de la longueur standard (Ls) a été
étudiée sur l’ensemble des individus de Cottus sp.
pêchés dans les quatre sites, soit 148 chabots de
Logebach, 177 de l’Ottersbach, 152 de Krabach et
149 poissons de Giertshagener Bach.

Chez les populations de chabot qui ont fait l’ob-
jet de cette étude, les histogrammes de distribution
de la longueur standard (Ls) présentent des allures
multimodales (figures 1a, 1b, 1c et 1d). La base de
ces histogrammes est large (jusqu’à 14 classes de
tailles) montrant la grande dispersion de la longueur
standard. Celle–ci, varie de la classe 2 à 9,5 cm
avec une longueur moyenne de 4,32 ± 2,19 cm à
Logebach: à Giertshagener Bach, elle fluctue entre
les classes 2,38 et 7,88 cm avec une moyenne de
5,16 ± 1,12 cm; à Krabach, la taille moyenne est de
5,26 ± 1,67 cm avec une classe minimale de 2,63
cm et une maximale de 8,63 cm; alors que dans
l’Ottersbach, la longueur standard fluctue entre les
classes 2,13 et 8,63 cm et la moyenne est de 3,66
±1,61 cm.

Par ailleurs, en Italie, BEVAGNA et al. (1990),
enregistrent des longueurs totales de 3,4 à 12 cm,
supérieures à celles notées dans nos milieux
d’étude. De même, en Angleterre, MAITLAND &
CAMPBELL (1992), notent que Cottus gobio est
une espèce de petite taille, elle excède rarement 15
cm de longueur et 28 g de poids.

8 A. Yahyaoui



Du point de vue longueur standard moyenne
(Ls), les quatre populations étudiées peuvent être
classées selon l’ordre croissant suivant: Otters-
bach<Logebach<Giertshagener Bach<Krabach.

Ces résultats montrent donc, que la croissance
linéaire est plus importante chez la population de Cottus
sp. de Krabach et de Giertshagener Bach que chez celles
de Logebach et de l’Ottersbach. En effet, la comparaison
des longueurs standard moyennes deux à deux, montrent
des différences significatives (à 5%) entre pratiquement
toutes les populations étudiées excepté, entre celles de
Krabach et de Giertshagner Bach où la différence n’est
pas significative au risque de 1%. Du point de vu lon-
gueur standard moyenne, nous avons deux groupes,
celui formé par les populations de l’Ottersbach et de
Logebach et celui regroupant les populations de Gierts-
hagener Bach et Krabach. D’ailleurs, dans le nord–est de
la Bavière, l’étude des allozymes a révélé l’existence,

d’au moins, deux taxons différents de Cottus sp.(HÄN-
FLING & BRANDL, 1998).

Relation taille – poids 

La relation longueur standard — poids a été étu-
diée sur 148 chabots de Logebach, 177 de l’Otters-
bach, 152 de Krabach et 149 poissons de Giertsha-
gener Bach. Pour les populations des quatre sites, la
courbe de régression a été calculée avec le logiciel
SPSS 10. Cette relation est de la forme: W = aLs

b où
W: poids frais (en g); Ls: longueur standard (en
cm); a, b: constantes.

La constante “a” représente la condition ou l’em-
bonpoint du poisson et traduit le taux d’allométrie.
Elle exprime aussi, la façon dont le poids évolue en
fonction de la longueur. Cette relation liant le poids
à la taille des chabots est de la forme: W = 0,019L3,01

9Contribution a la caracterisation biologique des populations de cottus sp. en Allemagne

Fig. 1a. Distribution de la longueur standard (Ls en cm) chez
Cottus sp. du Logebach

Fig. 1b. Distribution de la longueur standard (Ls en cm) chez
Cottus sp. de l’Ottersbach

Fig. 1c. Distribution de la longueur standard (Ls en cm) chez
Cottus sp. du Krabach

Fig. 1d. Distribution de la longueur standard (Ls en cm) chez
Cottus sp. du Giertshagner Bach



à Logebach, W = 0,017L3,06 à Giertshagener Bach,
W = 0,015L3,12 à Krabach et W = 0,018L3,03 à l’Ot-
tersbach. Chez les quatre populations, le taux d’allo-
métrie est légèrement supérieur à 3, dans les quatre
habitats, le poids croît donc, proportionnellement
plus que le cube de la longueur (RICKER, 1975). De
même, en Italie, BEVAGNA et al. (1990), notent,
chez une population de Cottus gobio, un taux d’allo-
métrie de l’ordre de 3,304 nettement supérieur à 3.

Pour l’ensemble des individus des populations
étudiées, la distribution du poids en fonction de la
longueur standard est représentée sur les figures 2a,
2b, 2c et 2d.

VARIATION DE LA LONGUEUR STANDARD EN FONCTION
DE L’ÂGE

Non seulement les otolithes servent à évaluer
l’âge du poisson en année mais sont aussi utiles pour
caractériser les différentes populations et pour les
identifier. Pour toute caractérisation biologique
d’une espèce de poissons, l’étude otolithométrique
est donc, une donnée de base.

Chez Cottus sp., le problème de l’évaluation de
l’âge est particulièrement délicat. En absence
d’écailles, la détermination de l’âge du chabot repose
sur la lecture des otolithes et l’interprétation des

10 A. Yahyaoui

Fig. 2a. Variation du poids (W) en fonction de la longueur stan-
dard (Ls) chez Cottus sp. dans Logebach.

Fig. 2b. Variation du poids (W) en fonction de la longueur stan-
dard (Ls) chez Cottus sp. dans Giertshagener Bach.

Fig. 2c. Variation du poids (W) en fonction de la longueur stan-
dard (Ls) chez Cottus sp. dans Krabach.

Fig. 2d. Variation du poids (W) en fonction de la longueur
standard (Ls) chez Cottus sp. à l’Ottersbach.



stries observées. Cependant, l’apparition de disconti-
nuités dans la structure de l’otolithe (stries surnumé-
raires) rend difficile leur lecture et représente, des
sources d’erreurs non négligeables (SVEDANG et
al., 1998). Pour une meilleure utilisation des otoli-
thes en vue de l’estimation de l’âge, il est nécessaire
de discerner entre les différentes catégories de stries
visibles sur la surface poncée de l’otolithe. Les résul-
tats obtenus, montrent que l’âge des chabots des qua-
tre sites étudiés varie de 0+ à 4+ ans.

D’après les données (Fig. 3a, 3b, 3c, 3d), nous
constatons que la longueur standard (Ls) évolue avec
l’âge du poisson et que chacune des populations de
Cottus sp. est constituée par les groupes d’âge sui-
vants:

– Groupe d’âge 0+: Chabots dont l’âge est infé-
rieur à une année. Chez ce groupe, la longueur stan-
dard (Ls) est inférieure ou égale à 2,82 cm à Loge-
bach, Ls ≤ 2,63 cm à Giertshagener Bach, Ls ≤ 2,94
cm à Krabach et Ls ≤ 2,20 cm à l’Ottersbach.

– Groupe d’âge I+: Chabots dont l’âge est d’une
année et plus. Ce groupe est constitué de poissons
dont la longueur standard (Ls) est comprise entre
3,86 et 5,65 cm à Logebach, entre 3,97 et 5,33 cm à
Giertshagener Bach, entre 4,58 et 5,28 cm à Krabach
et entre 4,22 et 5,46 cm à l’Ottersbach.

– Groupe d’âge II+: Chabots dont l’âge est de
deux années et plus. Ce groupe regroupe des pois-
sons d’une longueur standard (Ls) variant entre 5,71
et 6,58 cm à Logebach, entre 5,35 et 5,88 cm à
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Fig. 3a. Variation de la longueur standard en fonction de l’âge
chez Cottus sp. de Logebach.

Fig. 3b. Variation de la longueur standard en fonction de l’âge
chez Cottus sp. de Giertshagener Bach.

Fig. 3c. Variation de la longueur standard en fonction de l’âge
chez Cottus sp. de Krabach.

Fig. 3d. Variation de la longueur standard en fonction de l’âge
chez Cottus sp. de l’Ottersbach.



Giertshagener Bach, entre 5,46 et 6,38 cm à Krabach
et entre 5,62 et 6,24 cm à l’Ottersbach.

– Groupe d’âge III+: Chabots dont l’âge est de trois
années et plus. Ce groupe est constitué de poissons dont
la longueur standard (Ls) est comprise entre 6,85 et 8,12
cm à Logebach, entre 6,12 et 7,66 cm à Giertshagener
Bach, entre 6,51 et 7,58 cm à Krabach et entre 6,24 et
7,13 cm à l’Ottersbach.

– Groupe d’âge IV+: Chabots dont l’âge est de
quatre années et plus. Chez ce groupe la longueur
standard (Ls) est supérieure ou égale à 8,15 cm à
Logebach, Ls ≥ 7,96 cm à Giertshagener Bach, Ls ≥
7,58 cm à Krabach et Ls ≥ 7,23 cm à l’Ottersbach.

Les fluctuations en taille pour un même groupe
d’âge sont de petite amplitude; les différents groupes
d’âges se recouvrent légèrement les uns les autres
(Fig. 3a, 3b, 3c, 3d). Nous remarquons aussi qu’en
fonction du stade de développement du poisson, sa
taille change d’un site à un autre et donc, le taux de
croissance est différent d’une population à une autre.

CROISSANCE

Afin d’établir les courbes de croissance des
populations de Cottus sp. échantillonnées, nous

avons déterminé, pour chaque population, la meil-
leure relation entre le grand rayon (Ry) des otoli-
thes analysés et la longueur standard des poissons
(Ls). Ces variables sont en réalité interdépendan-
tes (SMALE et TAYLOR, 1987) et la meilleure
relation entre les deux variables est de la forme:
Ry = aLx + b, avec Ry: rayon moyen des otolithes
(mm) et Lx: longueur du poisson (mm). Chez les
populations de Cottus sp. étudiées, cette relation
s’écrit: 

Ry = 0,021 Ls + 0,070 à Logebach avec R2 = 0,71,
Ry = 0,023 Ls + 0,084 à Krabach avec R2 = 0,74 et
Ry = 0,023 Ls + 0,080 à l’Ottersbach avec R2 =

0,80
Puis, les longueurs standards des poissons à cha-

que formation d’annulus ont été calculées selon la
méthode de Lee (CARLANDER, 1981) en utilisant
l’ordonnée à l’origine de la régression entre la lon-
gueur standard (Ls) et le grand rayon des otolithes
(Ry) déterminée précédemment (Tableaux I, II et III). 
La longueur standard rétrocalculée selon Lee s’écrit:
Li = Lx. (Ri – b) / (Ry – b)
Li: longueur standard du poisson à l’âge i
Lx: longueur standard du poisson au moment de sa
capture
Ri: rayon nucléus – annulus d’âge i
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Ry: grand rayon de la sagittae au moment de la cap-
ture du poisson
b: ordonnée à l’origine de l’équation de régression

Les résultats des Tableaux I, II et III, montrent
que la longueur standard rétrocalculée change avec
l’âge et le milieu de vie du poisson. 

Cependant, l’analyse des courbes de croissance
linéaire des trois populations de Cottus sp. étudiées
(Fig. 4), laisse apparaître les mêmes vitesses de crois-
sance avec un léger avantage pour les poissons les
plus âgés de la population de Logebach. Mais, dans
l’interprétation des ces résultats, il s’avére nécessaire
de tenir compte d’un éventuel comportement migra-
toire noté chez certains individus de cette espèce. En
effet, selon KNAEPKENS et al. (2004), les popula-
tions de rivières de Cottus gobio, se composent d’in-
dividus sédentaires et aussi d’individus migrateurs.

Selon MAITLAND & CAMPBELL (1992), cette
espèce atteint une longueur de 40 à 50 mm après la
première année, 60 mm après la deuxième année et
70 à 90 mm après la troisième année. Généralement,
Cottus gobio ne vit pas plus de 4 ans, cependant de
rares individus pourraient atteindre 10 ans.

SEX–RATIO

Chez le chabot commun, les critères morphologi-
ques externes sont parfois suffisants pour l’identifica-
tion du sexe. Les mâles, en plus de la tête relative-
ment développée, ils possèdent une papille bien visi-
ble au niveau de l’orifice anal. Pour mieux s’assurer
du sexe du poisson, après dissection, nous avons exa-
miné les gonades isolées sous la loupe binoculaire.
L’ovaire apparaît de section ronde et de coloration
noire tandis que la gonade mâle est de section trian-
gulaire et grisâtre. Ces différences apparentes, entre
gonade mâle et femelle, s’avèrent très suffisantes et
fiables pour l’identification du sexe. Cette étude a été
réalisée sur l’ensemble des poissons dans le but de
mieux identifier le sexe afin d’établir le sex–ratio des
populations étudiées

Les résultats obtenus montrent, qu’au niveau de
la population de Logebach, les mâles représentent
19,6 %, les femelles 71,7 % et les indifférenciés 8,7
%; de même à Krabach, on a 71,1 % de femelles et
28,9 % de mâles et à l’Ottersbach, on a 66 % de
femelles, 29,8 % de mâles et 4,3 % des indifféren-
ciés; alors que la population de Cottus sp. de Gierts-
hagener Bach est constituée de 47,9 % des mâles et
de 52,1 % des femelles.

Nous constatons donc, que la portion des femelles
est nettement, plus élevée dans les trois premières
populations étudiées, notamment, dans les popula-

tions de Logebach (71,7 %) et dans celle de Krabach
(71,1 %). Par contre, chez la population de Giertsha-
gener Bach, le sex–ratio est presque équilibré (47,9
% de mâles et 52,1 % de femelles). 

Les populations de Cottus sp. de Logebach et de
Krabach seraient, relativement, plus de la stratégie r
que celles de l’Ottersbach et de Giertshagener Bach.
Mais, selon PRETTY et al., 2003, les abondances de
populations de Cottus gobio présentent des fluctua-
tions interannuelles et donc des variations dans le
sex–ratio. 

CONCLUSION

L’étude de certaines caractéristiques biologiques
de quatre populations du chabot commun (Cottus
sp.), récoltées, en Allemagne, pendant les mois
d’août et de septembre 2003, montrent des différen-
ces significatives entre pratiquement l’ensemble
des populations sauf entre celles de krabach et de
Giertshagner Bach où la différence apparente n’est
pas significative au risque de 1%. Chez ces derniè-
res populations, la longueur standard moyenne est
supérieure à celle notée chez les deux autres popu-
lations (Logebach et Ottersbach). Au niveau des
habitats étudiés, les populations de cottus sp. n’ont
pas les même potentialités de croissance, le taux
d’allométrie est légèrement supérieur à 3, le poids
croît donc proportionnellement plus que le cube de
la longueur standard. Par ailleurs, l’âge des chabots
dans les quatre sites étudiés, varie de 0+ à 4+ ans et
les fluctuations en taille, pour un même groupe
d’âge, sont de petite amplitude. Les différents grou-
pes d’âges se recouvrent légèrement les uns les
autres et la croissance en longueur est fortement
liée à une augmentation d’âge, le poisson le plus
long est donc, le plus âgé. Cependant, l’analyse des
courbes de croissance linéaire des populations étu-
diées, laisse apparaître les mêmes vitesses de crois-
sance avec un léger avantage, pour les poissons les
plus âgés, de la population de Logebach. Dans cette
dernière population, la proportion des femelles est
nettement plus élevée (71,7 %), suivie par celle de
Krabach (71,1 %) puis par celle de l’Ottersbach (66
%). Par contre, chez la population de Giertshagener
Bach, le sex–ratio est presque équilibré (47,9 % de
mâles et 52,1 % de femelles). Les populations de
Cottus sp. de Logebach et de Krabach seraient, rela-
tivement, plus de stratégie r que celles de l’Otters-
bach et de Giertshagener Bach.

En conclusion, dans les habitats étudiés, la carac-
térisation biologique des populations de Cottus sp.,
contribue à confirmer la présence, dans ces milieux,
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de taxons différents comme l’ont révélé HÄNFLING
et BRANDL en 1998 par l’analyse des allozymes.

RÈSUMÈ

Le Chabot commun, dans toute son aire de répar-
tition, montre des variations inter–populations. Dans
la zone de notre étude, en Allemagne, les quatre
populations de Cottus sp. étudiées, à l’Ottersbach,
Logebach, et à Krabach, montrent des exigences éco-
logiques très différentes et chacune des populations
se caractérise par sa longueur standard moyenne
(Ls). La comparaison des longueurs standard moyen-
nes deux à deux, montre des différences significati-
ves (à 5%), pratiquement entre l’ensemble des popu-
lations étudiées sauf entre celle de Giertshagener
Bach et de Krabach où la différence n’est pas signi-
ficative au risque de 1%. L’âge des chabots, dans les
quatre habitats étudiés, varie de 0+ à 4+ ans et les
fluctuations en taille, pour un même groupe d’âge,
sont de petite amplitude, les différents groupes
d’âges se recouvrent légèrement les uns les autres.
La croissance en longueur est fortement liée à une
augmentation d’âge. Les trois populations de Cottus
sp. étudiées, présentent les mêmes vitesses de crois-
sance avec un léger avantage pour les poissons les
plus âgés de la population de Logebach. Dans cette
dernière population, la proportion des femelles est
élevée (71,7 %) suivie de celle de Krabach (71,1 %).
Par contre, chez la population de Giertshagener
Bach, le sex–ratio est presque équilibré (47,9 % de
mâles et 52,1 % de femelles). 

RIASSUNTO

CONTRIBUTO ALLA CARATTERIZZAZIONE BIOLOGICA
DELLE POPOLAZIONI DI COTTUS SP. (ACTINOPTERYGII,
COTTIDAE) IN GERMANIA. I Cottidi, in tutta la loro
area geografica di distribuzione, mostrano variazioni
nelle popolazioni. Nelle zone dei nostri studi, in Ger-
mania, le quattro popolazioni presenti di Cottus sp.,
in Ottersbach, Logebach e Krabach, mostrano carat-
teristiche ecologiche diverse e ciascuna delle popola-
zioni ha un proprio standard di lunghezza.(Ls). Il
confronto due a due di esse mostra significative dif-
ferenze (fino a 5%), fatta eccezione per le popolazio-
ni del Krabach e del Giertshagner Bach dove non si
notano differenze significative (fino all’!%). L’età
degli esemplari studiati varia da 0 a 4 anni e la
ampiezza delle fluttuazioni, per ogni gruppo di età, è
modesta; i diversi gruppi d’età recuperano le diffe-
renze con l’età. Le popolazioni di Cottus sp. manife-

stano la stessa crescita con un modesto vantaggio per
i pesci di età maggiore nel Logebach. In questa ulti-
ma popolazione, le femmine raggiungono, in nume-
ro, il 71,7%, seguite da quelle del Krabach (71,1 %).
Al contrario, nella popolazione del Giertshagener
Bach la sex–ratio è in equilibrio (47,9% maschi e
52,1% femmine) 
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